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DU	MÊME	AUTEUR
DANS	LES	EDITIONS	LE	MANUSCRIT

	
LES	COLLES	DE	LA	VIE

	



Alain	 Tournier	 est	 un	 auteur	 engagé,	 issu	 d'une	 famille	 d'ouvriers	 implantée
depuis	de	nombreuses	générations	à	Paris,	où	il	est	né	le	30/04/1964.	
	
Élevé	dans	un	quartier	estampillé	"sensible",	du	9-3	comme	on	dit	aujourd'hui,	il
pratique	 un	 style	 à	 l'humour	 corrosif,	 résultante	 d'une	 "alchimie"	 improbable
entre	l'argot	à	la	papa	et	le	langage	de	banlieue	de	son	enfance,	marquée	par	une
scolarité	chaotique,	dans	un	bahut	l’étant	tout	autant.
Le	tout	est	saupoudré	par	une	expérience	d'une	dizaine	d'années	dans	le	secteur
des	assurances	en	qualité	de	 rédacteur,	puis	mâtiné	d'une	vie	de	conducteur	de
train	sur	 le	RER,	où	son	engagement	militant	 l'a	conduit	à	produire	nombre	de
tracts	et	autres	écrits,	laissant	libre	cours	à	son	regard	décalé	sur	les	événements
et	la	société.	
	
"VOYAGE	DANS	LE	CITRON	D'UN	JAUNE",	traitant	du	mouvement	dit	des
"Gilets	Jaunes"	dont	le	spectre	résonne	tant	aujourd'hui,	en	est	un	pur	produit.
	



AVERTISSEMENT
	
	
Les	personnages	et	les	situations	existantes	ou	ayant	existé	étant	purement	réels,
toute	 ressemblance	 avec	 un	 quelconque	 avatar	 figurant	 dans	 cet	 ouvrage	 ne
saurait	être	fortuite,	la	réalité	dépassant	souvent	la	fiction.
	
L'auteur	 s'excuse	 donc	 par	 avance	 auprès	 de	 ses	 lecteurs	 pour	 les	 inévitables
lacunes.
	
Plus	 sérieusement,	 celui-ci	 a	 pour	 seule	 prétention	 de	 ne	 représenter	 que	 lui-
même.	 Un	 "Gilet	 Jaune"	 parmi	 d'autres	 "Gilets	 Jaunes".	 Un	 fragment	 parmi
d'autres	 fragments.	 Autant	 de	 fragments	 formant	 une	 mosaïque	 riche	 en
couleurs	:	ainsi	nous	apparaissant	aujourd’hui,	n’en	déplaise	à	certains,	ce	beau
Peuple	de	France.
	
Il	s'agit	ici	d'une	compilation	de	textes	engagés,	satiriques,	caustiques,	à	vocation
mobilisatrice,	initialement	diffusés	sous	le	pseudo	de	HIANAMAR.
	
Le	début	est	un	peu	"sérieux".	Cela	est	nécessaire	pour	jeter	les	bases.	Ensuite,
l’humour	prend	toute	sa	place.	Faire	rire	juste	pour	faire	rire,	c’est	bien.	C’est	sa
fonction	 première.	 Mais	 il	 a	 aussi	 cette	 vertu	 de	 solliciter	 la	 curiosité	 pour
mieux,	l’air	de	rien,	faire	"glisser"	le	fond,	le	rendre	plus	digeste,	abordable,	et
ainsi	 susciter,	 au	 travers	 de	 ce	 prisme,	 un	 regard	 critique,	 différent,	 sur
l’actualité.
Les	 bouffons	 du	Roi,	 ces	maîtres	 en	 insolence,	 il	 y	 a	 bien	 longtemps,	 avaient
déjà	tout	compris.
	
	
Les	 deux	 premiers	 écrits	 constituent	 le	 fondement	 du	 présent	 recueil.	 Les
événements	ayant	suivi	leur	rédaction	n’ont	fait	que	renforcer	l’auteur	dans	ses
convictions.
	
L’histoire,	avec	un	grand	H,	est	 toujours	pensée	du	point	de	vue	des	puissants.
Parfois	même,	elle	est	réécrite	en	fonction	de	ce	qu’il	"convient"	de	retenir.
D’ailleurs,	ceux-là	même	en	poste	actuellement,	nous	la	réécrivent	déjà.
	
La	 démarche	 est	 donc	 ici	 motivée	 par	 la	 nécessité	 d'apporter	 une	 approche
décalée	de	 la	conception	admise,	un	 témoignage	du	point	de	vue	des	humbles,
d'une	 certaine	 époque	 propice	 aux	 cyniques	 précipitant	 le	 pays	 dans	 une	 crise
sociale	et	sanitaire	faisant	planer	le	spectre	de	la	grande	dépression.



	
Merci	aux	lecteurs	de	la	première	heure,	qui,	par	leur	indulgence,	complaisance,
encouragements,	 ont	 su	 convaincre	 l'auteur	 de	 s'affranchir	 de	 ses	 réticences	 à
présenter	son	travail.
	
Sans	doute	s'est-il	laissé	convaincre	qu'en	des	temps	où	est	faite	la	part	belle	au
paraître	 plutôt	 qu'à	 l'intelligence	 ou	 la	 compétence,	 était-il	 peut-être	 opportun
d'ajouter	à	l'absurde,	la	médiocritude1	?
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Outre	 la	 problématique	 de	 la	 loi	 travail3,	 laquelle	 ne	 va	 pas	 manquer	 de	 se
rappeler	à	notre	bon	souvenir	et	produire	ses	effets	néfastes	dans	notre	quotidien
professionnel,	il	faut	également	d’ores	et	déjà	se	préparer	psychologiquement	à
un	autre	type	d'agressions	majeures,	un	crack	se	profilant	au	grand	galop	à	notre
horizon.
Pour	mémoire,	les	présidentielles4,	c'est	dans	un	peu	moins	de	9	mois	(à	peine	le
temps	d'une	gestation).
Pas	besoin	de	lire	dans	les	oracles	ou	le	crottin	de	cheval	pour	savoir,	quel	que
soit	 le	 cavalier	 gagnant	 (casaque	 bleue,	 blanche	 ou	 rose),	 qu'une	 nouvelle
réforme	des	retraites	arrive	à	la	vitesse	de	Tornado5	dès	l'automne	2017,	car	ce
sujet	est	leur	dada	et	revient	régulièrement,	depuis	1993,	sur	le	turf.	
Quels	que	soient	les	pronostics	sur	ces	champions	de	droite	comme	de	"gauche",
il	suffit	d'écouter	les	belles	déclarations	des	différents	concurrents	potentiels	ou
déclarés,	 du	pur-sang	 au	bourrin,	 en	passant	 par	 le	 corniaud	ou	 le	mulet,	 pour
s'en	convaincre.
Les	jeux	sont	truqués	d'avance	car	ils	sont	tous	d'accord	(ou	font	semblant	de	ne
pas	l'être),	avant	même	le	départ	de	la	course	à	l’échalote.
Aussi,	il	nous	faut	déjà	nous	préparer	à	cette	forte	hippo-thèse	pour	vendre	chère
la	 peau	 de	 notre	 canasson.	Ne	pas	 se	mettre	 des	œillères.	 Sinon,	 10	 contre	 un
qu’on	l’aura	dans	la	croupe.
Alors,	pensez	dès	à	présent	à	économiser	et	à	faire	grossir	votre	cagnotte	de	sorte
que	 personne	 ne	 puisse,	 dans	 cette	 perspective,	 déclarer	 forfait	 en	 prétextant	 :
"j'peux	pas,	j'ai	pas	d'avoine".

UN	GROOM	AVERTI	EN	VAUT	2.
ANTICIPER	POUR	MIEUX	LUTTER.	C'est	maintenant	que	cela	 se	prépare	 !
Quand	on	a	le	naseau	dans	le	fumier,	il	est	déjà	trop	tard.
Toutes	 les	bonnes	volontés	et	 idées	sont	 les	bienvenues,	d'où	qu'elles	viennent,
quelle	que	soit	l'écurie	syndicale.	Nous	ne	serons	pas	de	trop.	Nous	en	appelons
plus	particulièrement	à	nos	jeunes	et	fougueux	cuirassiers	appelés	à	en	prendre
plein	 les	 flancs,	 condamnés	 à	 lâcher	 les	 chevaux	 pour	 ne	 pas	 subir	 le	 joug.
Préparez-vous	à	prendre	les	rênes.	Et	le	mors	aux	dents.
Jeunes,	 moins	 jeunes,	 n'oubliez	 pas	 que	 ce	 sont	 les	 combats	 menés
précédemment	 qui	 ont	 permis	 de	 conserver,	 dans	 le	 secteur	 public,	malgré	 les
"handicaps"	affublés6,	 une	 certaine	 longueur	 d'avance,	 un	 décalage	 par	 rapport
au	régime	(sans	selle)	du	privé.



Comme	quoi,	 lorsqu’on	 lutte,	on	n'est	 jamais	 sûr	de	gagner,	mais	 si	on	courbe
l’échine,	on	est	sûr	de	perdre	et	d’avancer	à	la	carotte	ou	à	coup	de	trique,	au	gré
de	l’entraîneur.	Mais	après,	 il	ne	faut	pas	venir	hennir	!	C’est	de	notre	pouvoir
d'achat	de	demain	dont	il	s'agit,	lequel	nous	sera	bien	nécessaire	pour	assurer	une
certaine	solidarité	intergénérationnelle	envers	nos	poulains	promis	à	une	carrière
RODÉO,	de	par	une	loi	travail	scélérate7.

…	NON	AU	DUMPING	SOCIAL	-	OUI	AU	DOPING	SOCIAL	!
Car	il	existe	une	autre	forme	de	terrorisme8,	 larvée	et	 insidieuse	:	 le	 terrorisme
social,	 consistant	 à	 apeurer,	 traumatiser,	 désespérer	 le	monde	 du	 travail	 par	 la
remise	en	cause	régulière	des	acquis	sociaux.
Et	les	défenseurs	de	la	réal	politique,	porteurs	du	soi-disant	"bon	sens",	de	nous
expliquer	 jusqu'à	 l'indigestion	que	 l'on	ne	peut	pas	faire	autrement,	que	c'est	 la
crise,	cette	fameuse	crise	dont	ils	sont	les	organisateurs	pour	mieux	justifier	leur
politique	 rétrograde,	 à	 un	 moment	 où	 les	 profits	 et	 stock-options	 ou	 autres
retraites-chapeau	et	parachutes	dorés	s'envolent	pour	les	puissants	et	alors	que	le
secteur	du	luxe	explose	(BOOM).
Chacun	sait	cela	et	le	dénonce	en	ruminant	et	râlant	dans	son	box.
Il	est	grand	temps	de	reprendre	l'initiative,	à	tous	les	niveaux	:	LOI	TRAVAIL	;
CONDITIONS	DE	TRAVAIL	;	EFFECTIFS	;	SALAIRES	;	RETRAITES.
Ne	pas	perdre	de	vue	qu'il	 faudra	bien	plus	de	 temps	à	 reconquérir	des	acquis
sociaux	(vilain	gros	mot)	qu'il	ne	nous	en	a	fallu	pour	les	perdre.
Lorsque	 l'on	 regarde	 rétrospectivement	 ce	 que	 l'on	 a	 déjà	 perdu,	 par	 petites
touches	successives	(la	fameuse	politique	«	des	petits	pas	»	ou	autrement	dit	:	de
la	"vaseline"),	 force	est	de	constater	sa	 redoutable	efficacité.	C'est	éloquent.	Et
dans	le	privé,	c'est	encore	pire	!
Au	cheval	 de	 fer	 où	vont	 les	 choses,	 si	 nous	 les	 laissons	 continuer	 à	 la	même
cadence	dans	leurs	"réformes",	deux	alternatives	vont	s'offrir	aux	palefreniers	et
palefrenières	:
-	 soit	 ils	continueront	à	 travailler	 jusqu'au	bout,	 si	 leur	 santé	 leur	permet,	pour
conserver	un	certain	pouvoir	d'achat.
-	soit,	dans	le	cas	contraire,	et	ils	seront	nombreux	compte	tenu	des	conditions	de
travail	 qui	 ne	 cessent	 de	 se	 dégrader,	 ils	 prendront	 leur	maigre	 pension,	 qu'ils
complèteront	avec	des	petits	boulots	tels	vendeurs	de	journaux	à	la	criée,	cireurs
de	sabots	ou	balayeurs	de	pailles	dans	des	enseignes	de	consommation	rapide.
De	la	politique	fiction	?	Regardez	ce	qu’il	se	passe	dans	les	pays	anglo-saxons,
ou	même	déjà,	autour	de	nous.
À	défaut	de	nous	cabrer	et	de	ruer	dans	les	brancards,	ce	sera,	au	lieu	du	grand
prix	d'Amérique,	le…"crève"	américain	!
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